Point n° 5 – Quartier du Noyer Doré à Antony : 
Adoption d’une convention portant participation au financement d’une opération de réhabilitation du centre commercial  Fontaine Mouton

La rénovation du centre commercial Fontaine Mouton, place des Baconnets : une demande que nous portons depuis plusieurs années. Enfin, on y arrive ! Mieux vaut tard que jamais.

Ceci dit, si la rénovation envisagée améliora certainement l’aspect de ce centre commercial, aussi bien pour les commerçants que pour les usagers, en améliora-t-elle l’attractivité ? Car, c’est bien le problème de fond qui se pose et vous l’avez du reste reconnu en commission municipale « Urbanisme et Travaux » : l’attractivité du centre commercial Fontaine Mouton, et plus généralement de la place des Baconnets du point de vue des commerces n’est pas importante. Qu’envisagez-vous alors, outre la rénovation qui va avoir lieu, pour remédier à ce constat ? Car on peut toujours faire tous les travaux possibles. Si lorsqu’un commerce ferme, aucun nouveau commerçant ne souhaite s’implanter dans ce centre, le problème de fond restera le même : sa désertification progressive.

Quant aux travaux envisagés, ils ne sont pas posés un certain nombre de questions, notamment en ce qui concerne la fermeture du passage intérieur. Relevons ici la formule utilisée pour la justifier et je cite « mais également de fermer le passage intérieur du centre commercial, source d’usages détournés ». Un doux euphémisme. J’avais cru comprendre, lors de précédents conseils municipaux, qu’il n’y avait pas de problèmes particuliers de délinquance sur le quartier du Noyer Doré. Mais revenons aux questions que cette fermeture posent : qu’advient-il du commerce « Le Paradis des Fleurs » situé en partie basse du passage intérieur ? Qu’advient-il de l’espace dégagé en partie haute par la fermeture de ce passage ? Est-il toujours prévu une extension de la surface de la laverie automatique ?

Autre question : il n’est nullement fait mention dans le projet présenté d’une réfection de la voirie de l’allée du Nil, particulièrement dégradée et dont l’état pénalise aussi bien les commerçants installés sur cette partie du centre commercial, que les usagers du centre ou les locataires de la SEMIDEP. Là, il s’agit pourtant d’une priorité ! Et vous pourrez difficilement expliquer qu’il s’agit d’un problème de coût des travaux vu le budget que vous consacrez chaque année à la rénovation de la voirie sur la ville. En commission municipale « Urbanisme et Travaux », il nous a été répondu qu’il était préférable de rénover à la fois l’allée du Nil et les place de parkings attenantes ce qui revêt, il faut bien le reconnaitre, une certaine logique et que ces places de parking appartenant à la copropriété, la ville attendait que cette dernière les lui rétrocède (à quel prix ? l’euros symbolique ?) pour réaliser des travaux de réfection de l’allée du Nil. Au vu du temps qu’il a fallu pour trouver un accord avec la copropriété sur le financement des travaux de rénovation du centre commercial, il est fort à craindre qu’il faille encore attendre plusieurs années pour voir ces travaux se réaliser. 

N’aurait-il pas été possible d’inclure cette rétrocession des places de parkings dès maintenant ?

Enfin, plus généralement, cette délibération démontre qu’il a été au final possible de trouver un accord avec les copropriétaires pour entreprendre des travaux de rénovation de ce centre commercial. Qu’en-est-il a propos du centre commercial de la Bièvre ? Là aussi, manifestement, son attractivité ne doit pas être beaucoup plus importante. Les locaux du café anciennement installé sont toujours à louer. La ville a récemment fait usage de son droit de préemption sur les locaux de l’ancienne Librairie-Papèterie. Qu’en est-il aujourd’hui ? Est-il prévu qu’un commerce s’y implante prochainement et si oui, lequel ?

